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4o. Que, ſi les deux Aſſemblées avoient des
intérêts différens, toute réforme contraire
l’un de ces intérêts, & par conſéquent conforme
à l’intérêt commun, deviendroit rigoureuſement
impoſſible.

5o. Que, ſi au lieu de Corps égaux, ou à-peu-près
égaux en puiſſance réelle, il n’exiſte
entr’eux d’égalité que par la Loi, le droit
négatif du plus foible n’eſt qu’un moyen d’intrigue
& de corruption. Ce droit négatif eſt
alors donné par la Loi, mais la force empêche
qu’il ait une exiſtence réelle. La Chambre des
Pairs d’Angleterre peut-elle, par exemple,
réſiſter à ce qui ſeroit le vœu conſtant & déterminé
d’une grande majorité dans les Communes ?
Non : elle ſent que ſon exiſtence ſeroit
compromiſe. Auſſi n’employe-t-elle ſon veto
que rarement pour donner au Roi le temps de
regagner la pluralité, ou de former un nouveau
Miniſtère ; pour lui fournir un prétexte de diſſoudre les Communes ; pour arrêter quelques
réſolutions, qu’un ſentiment paſſager de
juſtice ou d’humanité peut inſpirer aux Repréſentans
du Peuple Anglais. Paſſive dans toute
autre circonſtance, partagée comme la Chambre
des Communes en deux partis, ſes Membres
n’exercent leur inutile éloquence que pour
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